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        À Monseigneur Williamson 
         cc 308 - La Reja,  

1744, Moreno,  
Provincia de Buenos Aires, 
Argentina. 

Monseigneur, 
 

C’est avec une joie profonde que j’ai accueilli la décision de la levée de l’excommunication des quatre 
Évêques de la Fraternité Sacerdotale Saint Pie X, dont vous-même. J’avais été averti quelque temps auparavant de 
l’imminence de  la publication de cette décision du Pape par un prêtre de la Fraternité. 

J’ignorais par contre que vous aviez fait des déclarations explicitement « négationnistes », comme ils 
disent. Et je déplore l’exploitation démentielle qui en a été faite, tant contre le Pape que contre la Fraternité. Je 
suis moi-même « révisionniste » par principe, et en tout. Et je suis négateur des Chambres à gaz, parce que j’ai 
acquis la conviction qu’il s’agissait là d’un phantasme identitaire, né des horreurs de la guerre, sans aucune réalité 
matérielle. Je me refuse pourtant à nier la « shoah », puisque nul ne peut raisonnablement nier que les Juifs aient 
subi une persécution dès 1933, qui devint très sévère pendant la guerre, et eut des conséquences terrifiantes quand 
l’Allemagne commença à subir des revers militaires et connut la débâcle. Les Juifs ont connu là une « Shoah », 
qui signifie catastrophe en hébreu. Et les Juifs ont bien le droit de nommer comme ils l’entendent « CE QUI EST 
ARRIVÉ AUX JUIFS PENDANT LA GUERRE ».  

Les déclarations de Monseigneur Fellay ne m’ont pourtant pas choqué. La Fraternité n’a pas à endosser 
quelque position que ce soit dans ce domaine. Elle doit convertir et donc commencer par ne pas scandaliser 
inutilement. Mais j’ai admiré votre courageuse fermeté si utile pour un avenir que je crois très proche. Il ne 
faudrait pas que les chambres à gaz et les six millions deviennent une vérité de foi, comme « les Juifs »  
voudraient qu’elles le deviennent, et comme elles sont en train de le devenir… Ce qui montre bien qu’ils ont 
compris, au moins confusément, qu’elles ne sont pas démontrables dans le cadre de l’histoire profane. 

Cependant, cette question des chambres à gaz a acquis une telle charge symbolique qu’elle déclenche une 
véritable hystérie chez les croyants [aux chambres]. Les ennemis de la liberté d’expression manipulent à leur 
profit cette hystérie pour faire régner la terreur dont ils ont besoin. 

Même les récentes déclarations de sa Sainteté le Pape à une délégation de Juifs américains ne m’ont pas 
complètement désespéré, car je crois savoir que le Pape reste fermement et sincèrement attaché à ce que soit 
rétablie la vérité sur Pie XII et que soient dénoncés les montages impudents autour de ses prétendus silences. 

Il me semble donc qu’une étape intermédiaire réalisable pourrait être de démontrer historiquement, selon 
les règles scientifiques, que Pie XII ne pouvait raisonnablement pas avoir de certitudes à partir des échos 
parvenus jusqu’à lui. Et paradoxalement le film « Amen » constitue la preuve indirecte que le Pape Pie XII 
n’avait pas connaissance d’une politique d’extermination et des chambres à gaz, puisque tous les « médiateurs » 
et « informateurs » invoqués dans ce film pour culpabiliser son « silence », sont de pures inventions sans la 
moindre réalité historique. 

Je me permets de joindre un dossier partiel des activités déployées dans ce sens, dont vous connaissez 
probablement certains éléments, et je serai heureux et honoré de répondre aux questions que vous voudriez me 
poser. Mais je dois vous signaler que j’ai eu la joie d’entendre de mes propres oreilles, le jour de Noël, à 8 heures 
du matin, à la Radio France-Inter, Monseigneur Barbarin prendre énergiquement la défense de la mémoire de Pie 
XII, en citant le Père Blet, et en utilisant précisément les mots « Opération Vicaire », qui sont le titre choisi par 
Paul Rassinier et repris dans le dossier éponyme ci-joint. En entendant ces mots, j’ai pensé, en ce matin de la 
Nativité : « Christ est revenu ! et cette fois il ne sera pas crucifié ! »  
Car c’est à Lui qu’appartiennent le règne, la puissance et la gloire, pour les siècles des siècles… 
 
En vous priant de bien vouloir agréer, Monseigneur, l’expression de mes sentiments respectueux et de ma haute 
considération 

 
      Pierre Guillaume 

 


